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l y a quelques jours encore, nos équipes d’investigation rapportaient 
dans nos bureaux des tracts conspirationnistes provenant d’agitateurs 
Rôdeurs récemment interpellés. Les sauvageons y décrivent les Grey 

Fields avec une affection presque incongrue, nostalgiques d’une époque 
qu’ils n’ont pourtant même pas connue. Ils jurent qu’autrefois, ces terres 
étaient verdoyantes, traversées de rivières claires et de forêts si denses et belles 
que l’on s’y perdait volontiers. Ils chantent les louanges d’une époque où l’on 
respirait autre chose que la suie, où le vent ne portait pas l’odeur sulfureuse 
des usines. Bien sûr, ces complotistes insinuent que l’industrialisation des 
villes aurait joué un rôle dans la prétendue transformation dramatique de la 
région. Mais rappelons-le, cher lecteur : aucun lien formel n’a jamais été 
établi entre les activités manufacturières de la Couronne et la dévastation 
progressive du territoire. Les rapports officiels sont limpides, les enquêtes 
closes, les conclusions sans équivoque.
Alors que s’est-il réellement passé ? Une lente dérive naturelle ? Un 
phénomène climatique isolé ? Les Rôdeurs eux-mêmes ne s’accordent pas à 
ce sujet. Ce qui est certain, c’est que les Grey Fields portent aujourd’hui le 
souvenir d’un passé que personne ne parvient tout à fait à expliquer – et que 
certains préfèrent manifestement ne plus évoquer.

La nostalgie d’une fausse époque

Le printemps revient, et avec lui mes éternelles allergies – un rappel piquant 
que personne dans cette société n’est épargné par la Nature. Entre deux 
éternuements, j’observe le Grand Royaume s’étirer comme s’il sortait d’une 
longue sieste. Les rues reprennent vie, et je me surprends à noter plus de 
choses que je ne devrais dans mon carnet déjà bien plein ! C’est un mois qui 
me secoue toujours un peu, mais au fond… c’est pour cela que je fais ce 
métier. Cher concitoyen, je te salue.

– Caleb Cohen
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Témoignages 
des lecteurs 

« Je jure que j’ai vu le soleil une fois, là-bas. Un 
vrai rayon, pas un reflet sur la fumée. Parole de 
Joseph ! C’était il y a quelque temps, mais je 
m’en souviens très bien, ça oui ! Les gens 
exagèrent quand ils disent que tout est gris à 
cause des usines. Le climat change, c’est tout. »

- Old Joseph, Downhill

« Je ne comprends pas trop pourquoi les gens 
disent que les Grey Fields ont changé. Moi, je me 
souviens que quand j’étais petit, on jouait près de 
la vieille usine du Quartier des écoles, à Leeds. 
On trouvait ça normal que tout soit un peu gris. 
Mon oncle disait que, bien avant, il y avait des 
arbres partout… mais il exagère sûrement, vu 
son penchant pour la boisson, ah ah ! Les usines 
nous permettent d’avoir un travail, elles n’ont 
jamais rien fait de mal à personne.» 

- Michael Truth, Leeds
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Ne croyez plus à leurs mensonges.

Ouvrez les yeux. Sauvez votre pays.

Rejoignez la cause.


